
Félix Éboué
Un Français de Guyane

Félix Éboué est né à Cayenne le 26 décembre 1884 en
Guyane.

Sa nationalité est française, son père était orpailleur et
sa mère dirigeait une petite épicerie.

Carte de la Guyane française



Un élève brillant et méritant

À 14 ans, il a sa bourse pour la France métropolitaine. En
France, il va à Bordeaux et s' inscrit au lycée Montaigne.
Il s'installe à Paris où il  continue ses études de droit,
tout  en  suivant  l'enseignement  colonial.  En  1908,  il
décroche sa licence à la faculté de droit.

Une carrière dans l'administration

En 1910, il obtient son premier poste d'administrateur en
Afrique-équatoriale française.

 Un humaniste et un bâtisseur

En 1928, Félix Éboué adhère à la  Ligue des Droits de
l'Homme et du citoyen. 

En Afrique, il va faire construire des routes, des écoles,
et soutenir le  développement des cultures.

      
    



    « Le lion qui est debout et qui dit non »

de Léopold Sédar  Senghor à propos de Félix Éboué

Un résistant 

En juillet 1938, Félix Éboué revient en France à Paris, il
est nommé gouverneur de la 2ème classe au Tchad où il se
rend. 

Pendant  la  Seconde  Guerre  mondiale,  il refuse la
défaite et la politique de collaboration du gouvernement
de Vichy alors que  celui-ci vient de signer les armistices
franco-allemand et franco-italien les 22 et 24 juin 1940.

Le 3 juillet  1940 il  écrit  au  général  de Gaulle  qu’il  va
continuer  le  combat.  Le  16  juillet,  un  télégramme  du
général de Gaulle lui fait part de son soutien.

Il prend alors contact avec de Gaulle dès le 26 août 1940
à Fort Lamy.  

Le Tchad se rallie à la France libre. Et entre le 26 et le
28 août, le Cameroun, le Congo-Brazzaville et l’Oubangui-
Chari (l’actuelle République centrafricaine)  annoncent à
leur tour leur ralliement. 



Charles de Gaulle et le gouverneur général Félix Éboué au Tchad vers octobre 1940.

Élu gouverneur général

Félix  Éboué,  le  12  novembre  1940  est  alors  nommé
gouverneur  général  de  l'Afrique  équatoriale  par  de
Gaulle.  Contrôlant  l’administration,  il  permet  ainsi  à  la
France libre et aux Alliés de bénéficier  des ressources
et des hommes  de l’AEF.

Félix Éboué devient ainsi le premier résistant de la 
France d’outre-mer. 

Épuisé et malade, il décède au Caire en mai 1944.



FÉLIX ÉBOUÉ

Compagnon de la Libération dès 1940, la IV République 
française le fait entrer au Panthéon en mai 1949. 

Il devient un symbole de la Résistance de la France libre,
porteur de l’idéal républicain et de ses valeurs.

                   Tombeau de Félix Éboué au Panthéon 


